
Elections 89 

• LA PRESSE. MONTREAL. DIMANCHE 24 SEPTEMBRE 1989 

Les nouvelles révélations concernant D'Errico 
mettent Bourassa dans l'eau chaude 
D E N I S L E S S A R D 

LOUISEVILLE 

• L'ex-trésorier libéral Tommy 
D'Errico a pu rencontrer un mai­
re avec une liste de compagnies 
mais rien ne prouve pour autant 
que l'intégrité du gouvernement 
a été mise en cause, a soutenu 
hier !e chef libéral, Robert Bou­
rassa. 

«Y peut voir X. mais ce qui est 
important c'est si le gouverne­
ment a fait une erreur, s'il a été 
fautif sur le plan de l ' intégrité», a 
expliqué M. Bourassa. ànouveau 
plonge dans l'eau chaude à 48 
heures du scrutin. 

Les nouvelles a l légat ions au­
tour de l'influence de M. D'Errico 
sont «un coup bas du PQ» et de 
son chef «démagogue et irrespon­
sable», Jacques Parizeau. 

«Le prétendu grand monsieur 
de la politique québécoise, avec 
sa.démagogie, a laissé son sens de 
l'État au vestiaire pour la campa­
gne», a riposté M. Bourassa, de­
vant 300 militants de la Mauricie-
Bois-Francs. 

Le mandat libéral a donné au 
Québec «l 'un des gouvernements 
les plus intègres de son histoire», 
a-t-il renchéri devant les journa­
listes par la suite. 

En tournée hier dans Maski-
nongé. M. Bourassa n'a pas nié 
que l'ex-trésorier du PLQ, Tom­
my D'Errico ait rencontré le mai­
re de Saint-fean, Delber t Des-
chambault , en novembre 1987. 

Par communiqué M. Descham-
bault nuançait ses propos diffusés 
au réseau TVA et qu'il avait con­
firmé le même jour à La Presse. 
Sans réfuter que le trésorier du 
PLQ soit venu le voir à son bu­
reau, avec le député d'Iberville 
I acq ucs Tremblay, M. Descham­
bault a soutenu que jamais la mu­
nicipalité de Saint-Jean n'avait 
été l'objet de pressions dans l'ad­
judication de contrats. 

« L'entrevue a TVA avait été ac­
cordée sous de fausses représenta­
tions», a-t-il soutenu. Ces trois 
heures d'entretien avaient été ra­
menées à une citation de 30 se­
condes», 'a-t-il déploré, dans un 
communiqué émis hier. . 

M. Deschambaul t n ' exp l ique 
pas la confirmation qu'il a donné 
à La Presse après la diffusion de 
l 'information à TVA. Après avoir 
promis une entrevue samedi au 
journal, le maire Deschambault 
était hier introuvable. 

À La Presse vendredi. M. Des­
chambault avait soutenu que cet­
te rencontre avec MM. D'Errico 
et Tremblay, en novembre 1987, 
«avait été convenue avec le dépu­
té dans le but de discuter de con­
trats ($70 à $100 millions) que la 
ville devait accorder dans le cadre 
du programme d'assainissement 
des eaux». 

À TVA, M. Deschambault pré­
cisait que c'est le député qui lui 
avait donné une liste de compa-

M. Bourassa a senti le besoin de 
de l'automne. 

g n i e s , un d o c u m e n t d o n t M. 
D ' E r r i c o , aussi p r é s e n t , ava i t 
copie. Ces révélations donnaient 
tout leur sens aux révélations fai­
tes à La Presse, par un ex-organi­
sateur libéral, proche de M.Bou­
rassa, M. Réal Deschènes. Selon 
M. Deschènes, M. D'Errico était 
au centre d'un réseau de favoritis­
m e au prof i t d ' i n g é n i e u r s et 
d'architectes libéraux. 

Hier M. Bourassa a repoussé la 
plupart des questions des journa­
listes, les renvoyant à la déclara­
tion du maire. Il a insisté pour 
faire une distinction entre le gou­
vernement, «dont l 'intégrité n'a 
pu être sérieusement mise en cau­
se en quatre ans» , et le geste 
qu'aurait pu poser M. D'Errico. 

Contairement à son att i tude en 
juin, dans le dossier du «dézona­
ge» à Laval, pas une fois hier M. 
Bourassa ne s'est porté à la défen­
se de son ex-trésorier. Les mem­
bres du PLQ doivent respecter un 
code d'éthique et « M. D'Errico a 
démissionné parce qu'il ne vou­
lait pas être partie d 'une contro­
verse», a laissé tomber lev chef li­
béral. 

« le ne dis pas que tout va être 
pa r f a i t é t e r n e l l e m e n t » , a-t-il 
ajouté. Il estime qu'il existe suffi­
samment de contrôles sur l'adju­
dication des contrats gouverne­
mentaux, «mais on est prêt à en 
ajouter si on nous démontre que 
c'est nécessaire», a-t-il ajouté. 

Selon lui, toute cette controver­
se vient «d 'un nouveau coup bas» 
ourdi par le PQ, une opération de 
salissage, quelques heures avant 
l'élection. Se défendant bien de 
menacer son adversaire, il a pré­
venu que lui aussi «pourrait citer 
quelque casent re 1981 et 1985...» 

«M. Parizeau devrait avoir la 

se couvrir avec les premiers froids 
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décence d'étayer ses affirmations 
à gogo», a soutenu M. Bourassa. 

Il a accusé les médias de n'avoir 
pas poussé les hauts cris lorsque 
le chef péquiste, la semaine der-

L environnement: un thème 
majeur de la campagne 
M A R I E - C L A U D E L O R T I E 

• On a beaucoup parlé d'envi­
ronnement durant cette cam­
pagne. À tout le moins de dé­
chets toxiques et de pollution 
industrielle. Même si des grou­
pes auraient préféré qu'on par­
le d'effet de serre et de pluies 
acides plutôt que seulement de 
plomb et de BPC, on peut con­
clure que la question environ­
nementale a été l 'une des plus 
étalées sur la place publique. 

Essaimes en début de campa­
gne au gré de l'actualité, les 
positions et les engagements 
des deux partis diffèrent en un 
premier point majeur: le bud­
get du ministère de l 'Environ­
nement. 

Le Parti libéral a annoncé 
qu'il y injecterait $50 millions 
par année. Actuellement, ce 
m i n i s t è r e u t i l i s e l es t r o i s 
quarts de son budget annuel de 
$416 millions à payer la dette 
des municipalités dans le cadre 
du programme de dépollution 
des eaux. Le PLQ entend, entre 
autres, augmenter l'effectif du 
ministère, surtout le nombre 
d'inspecteurs. 

Le Parti québécois, lui, aug­
menterait le budget du minis­
tère de l ' E n v i r o n n e m e n t de 
$18 millions par année. « le 
n'ai rien contre les montgolfiè­
res, sauf quand elles coûtent 
$50 m i l l i o n s », r é t o r q u e le 
chef du PQ, Jacques Parizeau, 
devant les offres libérales. Iro­
niquement, il remarque qu'il 
n'arrive pas à voir comment le 
PLQ entend dépenser cet ar­
gent, si ce n'est pour... rem­
bourser les voyages des BPC. 

Mais le PLQ va plus loin. 11 
propose d'investir $50 millions 
de plus, à raison de $10 mil­

lions par année , dans un fonds 
de développement des nouvel­
les t echno log ies e n v i r o n n e ­
mentales. Le chef libéral, Ro­
bert Bourassa, parle de «conci-
' ia t ivn» entre la protection de 
l ' env i ronnement et la crois­
sance économique. Le candi­
dat libéral d 'Outremont , an­
cien président de la Société de 
développement industriel, Ge­
rald Tremblay, va jusqu'à dire 
que les nouvelles technologies 
environnementales pourraient 
devenir l'un des secteurs de 
pointe de l 'économie du Qué­
bec. 

Comme le veut le credo libé­
ral, pas question de subven­
t ionner mais d'inciter: l'Etat 
s'offre comme partenaire fi­
nancier et continuera plutôt à 
i nves t i r d a n s le d é v e l o p p e ­
m e n t e t l ' i m p l a n t a t i o n d e 
technologies propres, de pro­
cédés et de produits non-dom­
mageables pour l 'environne­
men t , c o n t i n u e n t les por te -
parole libéraux. 

Le PQ suggère un autre type 
de «carot te» et un « b â t o n » 
renforcé pour les pol lueurs . 
Pour encourager le développe­
ment de nouvelles technolo­
gies, bonnes pour l 'environne­
ment , dans le cadre d 'un pro­
gramme économique visant le 
plein emploi, le PQ propose un 
programme d'appui financier 
et technique direct. M. Pari­
zeau ne croit pas au principe 
«pollueur-payeur» et soutient 
que l'État doit intervenir di­
rectement pour lutter contre 
des problèmes précis de pollu­
tion. 

Ce parti s'engage aussi à ré­
diger une charte de l 'environ­
nement , avec un tribunal pour 
la faire respecter. 

mere, les avait enjoint de diffuser 
u n e nouve l l e sér ie d ' in fo rma­
tions, mettant de nouveau en cau­
se l 'intégrité du gouvernement. 
«C'est une démocratie un peu au­
toritaire sous M. Parizeau». a dit 
M. Bourassa, ajoutant qu'il se se­
rait at tendu à un tollé à la Fédéra­
tion professionnelle des journa­
listes. 

«La population va sanctionner 
ces coups bas lundi», a lancé M. 
Bourassa devant les militants, ac­
cusant son adversaire d'avoir mis 
de côté l'intérêt du Québec pour 
marquer des points dans le match 
électoral. 

Par ailleurs, en soirée, le Parti 
libéral émettait hier un commu­
n i q u é a n n o n ç a n t q u ' i l p o r t e 
plainte, auprès du Conseil de la 
radiodiffusion et des télécommu­
nica t ions canad iennes (CRTC). 
contre le réseau TVA et la station 
Télé-Métropole pour son «traite­
ment journalistique» des dossiers 
Deschènes et Deschambault. 

Le PLQ demande au CRTC, no­
tamment, de «vérifier les codes 
d ' é th ique journa l i s t ique en vi­
gueur (s'il en est) à Télé-Métropo­
le et TVA : d'exiger des modifica­
tions qui s'imposent à ces codes et 
dans les mécanismes de surveil­
lance des informations, afin d'as­
surer la diffusion d 'une informa­
tion juste et honnête et de répri­
m a n d e r s é v è r e m e n t les 
télédiffuseurs en cause». 

Jacques Parizeau, chef conducteur du PQ 

Parizeau n'a qu'un seul 
regret : le débat télévisé 
A N D R É P É P I N 

• En bout de course, Jacques Pari­
zeau n'a qu 'un seul regret: ne pas 
avoir pu croiser le fer avec Robert 
Bourassa dans un débat télédiffu­
sé. 

« le n'ai cependant pas été éton­
né de sa décision, l'espérais que 
nous puiss ions nous affronter , 
ma i s j ' a i tou jours d o u t é qu ' i l 
m'aff rontera i t . Le mot d 'o rd re 
des libéraux, partout, même dans 
les comtés, était d'éviter les dé­
bats», a expliqué le chef péquiste, 
qui faisait campagne hier dans 
son comté de l 'Assomption. 

Se disant confiant de redevenir 
député lundi, M. Parizeau a lan­
cé, à la blague: «Il ne faut pas que 
je sois victime du syndrome Ga­
la r raga . | e t r ava i l l e jusqu ' à la 
fin.» 11 reprenait pour lui l'aver­
tissement qu'il a lancé à son ad­
versaire dès le début de l'affronte­
ment électoral. 

II s'est dit encouragé par un 
sondage CROP, publié hier dans 
La Presse, qui lui a cco rde 13 
points d'avance sur son adversai­
re (ean-Guy Gervais. M. Parizeau 
a toujours mis en doute les pro­
nostics de CROP, durant la cam­
pagne. Hier, coincé par les jour­
nalistes, il a dit: «j 'espère que 
CROP a réalisé son sondage au 
bon moment .» 

Il refuse toujours de spéculer 
sur le nombre de sièges que sa 
formation pourrait compter lun­
di soir, affirmant cependant qu'il 
est e n t i è r e m e n t satisfait de la 
campagne qu'il a menée. 

Au cours d 'un moment de re­
pos, à bord de l 'autobus des jour­
nalistes qui l 'accompagnent, M. 
Parizeau a soutenu que la straté­
gie adoptée a d o n n é les résultats 
prévus. Le PQ voulait d'abord 
mesurer l 'enthousiasme dans les 
différentes régions, avant de tenir 
un grand rassemblement à Mont­
réal, puis à Québec. 

La journée a été facile pour lui 
hier. Il participait à une série de 
petits événements régionaux qui 
lui o n t p e r m i s d e s e r r e r d e s 
mains, notamment dans un cen­
tre commercial de Repentigny, 
dans une «assemblée de cuisine» 
puis dans une réunion de bénévo­
les. 

Un groupe de jeunes lui a remis 
une pétition de quelque 2000 si­
gnatures lui demandant d'exercer 
des pressions pour la dépollution 
de la rivière l 'Assomption. Les 
jeunes réclament des sanctions 
plus sévères pour décourager les 
pollueurs, de même que des nor­
mes plus réalistes. Ils souhaitent 
également la mise sur pied d'une 
usine de fabrication de compost 
pour offrir une solution de re­
change aux producteurs de porcs. 

Dans le centre commercial par­
couru par M. Parizeau, les gens 
venaient spontanément à lui, of­
frant leurs souhaits et promettant 
leur appui. Depuis le début de la 
campagne, c'est la première fois 
que M. Parizeau prenait un véri­
table bain de foule dans son com­
té. 

Il parait détendu, satisfait de sa 
performance. Le principal souci 
des stratèges péquistes est mainte­
nant de «faire sortir le vote», 
comme on dit dans le jargon poli­
tique. Jacques Parizeau dit que ses 
troupes sont prêtes: « Ne vous fiez 
pas aux diff icultés t e c h n i q u e s 
rencontrées durant la campagne. 
Les problèmes d'autobus, de son 
dans les salles ou d'organisation 
immédiate. Partout, nos équipes 
ont travaillé fort, pendant que 
moi je parcourais le Québec.» 

Le chef péquiste compte enfin 
sur le mécontentement des anglo­
phones, dans plusieurs régions sa­
tellites, pour marquer des points. 
«Je suis é tonné de la popularité 
du Parti égalité dans les sondages, 
je crois que ce mouvement va du­
rer, contrairement à l 'appui mo­
mentané donné à l 'Union natio­
nale, en 1976.» 

M. Pa r i zeau a f f i rme q u e la 
campagne qu'il a mené n'a pas 
ruiné ses forces physiques, soute­
nant même que le travail effectué 
dans les régions est souvent plus 
exigeant au plan physique. «Je 
n'ai dormi que trois fois à l'exté­
rieur, ce qui m'a permis de dor­
mi r c o n v e n a b l e m e n t , souven t 
huit heures par nui t», a-t-il dit. 

Aux observateurs qui ont sou­
vent critiqué son habitude de fu­
mer ou sa tenue vestimentaire, il 
dit: «Au début c'est agaçant. Mais 
on ne peut tout de même pas re­
noncer à être soi-même.» Il n'a 
pas du tout l ' intention «d'écra­
ser», confessc-t-il. 

Les anglophones entre la 
colère et la peur du vide 
P A U L ROY 

• A quelques jours d 'un vote 
que certains d 'entre eux quali­
fient d ' h i s to r ique , p lus ieurs 
Anglo-Québécois ressentent la 
peur du vide. 

« Renier le Parti libéral, pour 
lequel on a toujours voté, c'est 
comme quitter la maison fami­
liale. On éprouve à la fois un 
sentiment de liberté et un sen­
timent de crainte», confiait ré­
cemment à La Presse une élec-
trice anglophone de Saint-Lau­
r e n t , la c i r c o n s c r i p t i o n de 
Robert Bourassa. 

P lus ieurs a n g l o p h o n e s se 
proposent de voter pour le Par­
ti égalité pour protester contre 
la loi 178. qui interdit l'affi­
chage extérieur dans une lan­
gue autre que le français. Pour 
certains, ce sera aussi un vote 
contre l'Accord du lac Meech 
et sa « soc i é t é d i s t i n c t e » et 
p o u r d i r e a u x l i b é r u u x : 
«Cessez de nous prendre pour 
acquis!» 

Personne ne connaissait le 
PÉ il y a quelques mois. Mais 
depuis le début de cette cam­
pagne qui agonisé, il remplit 
des salles de sympathisants à 
chacune de ses assemblées. Des 
sympathisants enthousiastes , 
dont la rancoeur à l 'endroit du 
Parti libéral — et peut-être 
plus encore de Robert Bouras­
sa — est réelle. 

Le PÉ présente 19 candidats, 
la ma jo r i t é d a n s l 'oues t de 
Montreal. Son pendant rural, 
le Parti unité, en présente 16, 
principalement dans les Can­
tons de l'Est et l 'Outaouais. 

Une constante : les candidats 
des deux partis briguent les 
suffrages dans des circonscrip­
tions à forte composante an­
g l o p h o n e . Si peu d 'observa­
teurs croient probable l'élec­
tion d'un candidat du PU, il en 
va autrement du PÉ qui, mal­
gré certaines maladresses — 
son président, Gerry Klein, no­
tamment , a eu le temps de 
comparer le Québec à l'Afri­
que du Sud avant d'être muse­
lé —, impressionne par l'appui 
qu'i l reçoit. • 

Demain soir, les projecteurs 
seront braqués sur trois cir­
c o n s c r i p t i o n s de l 'oues t de 
Montréal où. croit-on, le PÉ 
p o u r r a i t d o n n e r des sueurs 
froides aux l i bé raux : West-
m o u n t , où l 'avocat Richard 
Holden fait la lutte au libéral 
W i l l i a m Cosgrove , f ra îche­
m e n t « p a r a c h u t é » d e Wa­
shington ou il a passé les 16 
d e r n i è r e s a n n é e s ; N o t r e -
Dame-de-Gràce . où le com­
mentateur politique septuagé­
naire Gordon Atkinson fout 
une bonne trouille au député 
Harold Thuringer; et D'Arcy 
McGee, circonscription don t 
la population est juive à 80 p. 
c e n t e t où le che f d u PÉ, 
l 'architecte de 28 ans Robert 
Libman, menace le candidat li­
béral Gary Waxman. 

«On sollicite une clientèle 
qui a voté pour le Parti libéral 

t ou t e sa v ie . s o u l i g n e à La 
Presse Robert Libman. Va-t-
elle rompre cette hab i tude? le 
l'espère. Et je pense que oui. » 

Il se hasarde même a prédire 
— ça ne coûte pas cher — que 
son parti fera élire entre cinq 
et dix députés. Il cite dans l'or­
dre les circonscriptions suivan­
tes: Westmount. Notre-Daine-
de-Grâce. D'Arcy-McGee (cel­
le o ù il es t c a n d i d a t ). 
Robert-Baldwin. Jacques-Car­
tier, Nel l igan, Mont -Roya l . 
Saint-Laurent . . . 

Vous croyez que vos collè­
gues Holden et Atkinson vont 
r é c o l t e r p l u s d e vo tes q u e 
vous? Pourtant, on dit que la 
communauté juive, fortement 
m a j o r i t a i r e d a n s D ' A r c y -
McGee, est la plus enragée par 
les politiques linguistiques des 
l ibéraux. . . 

«C'est vrai, mais au sein de 
la communauté juive, il existe 
deux courants de censée: il y a 
ceux qui veulent donner une 
leçon à Robert Bourassa et qui 
nous a p p u i e n t , et ceux qui 
croient possible de changer les 
choses de l 'intérieur. 

«Changer les choses de l'in­
térieur», c'est ce que préten­
dent pouvoir réaliser les candi­
dats anglophones du Parti libé­
ral , n o t a m m e n t les dépu té s 
Joan Dougherty ( |acques-Car-
t i e r ) et H a r o l d T h u r i n g e r 
( Notre-Dame-de-Gràce) , qui 
avaient voté contre la loi 178 
et qui ne ratent d'ailleurs pas 
une occasion de la dénigrer. 

Et que dire de MM. Cosgro­
ve et Waxman, deux nouveaux 
venus dans ce parti qui a. «tra­
h i » sa p r o m e s s e d e 1985 
d'adoucir la loi sur l'afficha­
ge? «Je n'aime pas la loi 178, 
disait récemment M. Cosgrove. 
au cours d 'une assemblée con­
tradictoire. Mais je comprends 
l'insécurité culturelle de la ma­
jorité f rancophone . . .» 

L ' ex -v i ce -p ré s iden t de la 
Banque mondiale veut travail­
ler à améliorer le climat entre 
les communautés française et 
anglaise. De cette façon, croit-
il, la loi 178 ne sera peut-être 
plus nécessaire dans cinq ans. 

Selon Pierre Bibeau, direc­
teur de la campagne libérale 
pour l'Ouest du Québec, il est 
difficile d'évaluer la force du 
Parti égalité. «Selon nos son­
dages, ils auraient la moitié 
des appuis chez les anglopho­
nes. Mais ça bouge actuelle­
ment.» 

— Vont-i ls r empor t e r des 
sièges? 

— Je ne pense p a s . . . Mais je 
ne parierais pas ma maison là-
dessus. 

Lors d'un débat, cette semai­
ne, Richard Holden, candidat 
du PÉ dans Westmount, affir­
mait qu'on assiste, exception­
nellement, à deux campagnes 
électorales cet te fois-ci : une ' 
campagne à la grandeur du. 
Québec et une campagne pour 
la communauté anglophone. 

Plusieurs s 'entendent pour 
dire que la deuxième a été de 
loin la plus excitante. 

Ceux qui votent 

Jefferson Lewis a honte 
de sa petite vie tranquille 
M I C H È L E O U I M E T 

• «Si on m'avait dit qu'un jour 
je ferais partie des indécis, je 
ne l'aurais jamais cru, explique 
Jefferson Lewis, 38 ans, scéna­
riste et réalisateur. J'ai honte. 
Honte de mon ignorance — je 
ne connais même pas le nom 
des candidats qui se présentent 
dans ma circonscription. Hon­
te de ma petite vie tranquille, 
bien assis sur mon cul, ne cher­
chant même pas à m'impliquer 
dans cette.» 

Jefferson Lewis est d'origine 
a m é r i c a i n e . Élevé à Wes t ­
mount, il a cru, jusqu'à l'âge de 
7 ou 8 ans, qu'il vivait dans 
une ville anglophone. Mais ses 
parents étaient francophiles. 
Aujourd'hui, il vit avec une 
f rancophone et t ravail le en 
français. 

«Le débat sur la langue fait 
ressortir les plus mauvais ins­
tincts, affirme-t-il. La discus­
sion est toujours marquée par 
la méfiance et les malenten­
dus. Les francophones ne se 
r e n d e n t pas c o m p t e à quel 
p o i n t les a n g l o p h o n e s on t 
changé mais les préjuges ont la 
vie dure. Plusieurs croient en­
core ijue les anglais sont riches 
et méprisent les français. Ceux 
qui pensaient comme ça. ont 
quitté le Québec en 197b. » 

Jefferson Lewis est profon­
dément déçu par la politique. 
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Jefferson Lewis, 38 ans, 

«La seule conviction qui ani­
me Robert Bourassa et lacques 
Parizeau, c'est de ne surtout 
pas s'aliéner des votes. Ils sont 
cyniques avec leur capacité de 
changer d'idée au gré du vent 
et des modes. Pour moi. c'est 
une histoire de promesses bri­
sées. » 

Jefferson Lewis votera peut-
être pour le Parti vert ou enco­
re pour le NPD. Peut-être qu'il 
annulera. Mais ce qu'il aime­
rait par dessus tout, c'est que 
tous les Québécois votent pour 
un petit parti qui n'a aucune 
chance d'être élu afin, expli-
que-t-il de donner une bonne 
leçon à «nos politiciens profes­
sionnels». 

v 
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PHOTO PAUL HENRI TALBOT. La Presse 

Le 160 Robillard, à Lavaltrie, est situé à 30 minutes d'autobus de la sortie du 
métro Beaugrand. 

Bungalow à Lavaltrie 
E R C I E R 

• IP 
f * 

C e bungalow en brique et en alumi­
n i u m , bâ t i en 1984. a f f i c h é à 

. .$91 500 s'est vendu en trois mois à 
S 87 000 a Lavaltrie, petite municipalité 

'située à 60 kilomètres au nord-est de 
Montréal. 

La maison possède trois chambres à 
coucher au rez-de-chaussée. Le sous-sol a 
été rénové. La propriété comprend aussi 

"une salle de bains complète en céramique 
et une salle d'eau. 

L'immeuble mesure 26 pieds sur 42 et 
le terrain a une superficie de 14 386 pieds 
carrés. 

La propriété, alimentée à l'électricité, 
est évaluée a $81 800, tandis que les taxes 
municipales et scolaires se chiffrent à 
$ 1 0 1 1 . El le comprend aussi un abr i 
d'auto asphalté de 18 pieds. 

Piscine hors-terre 
Une piscine hors-terre et un cabanon 

doté de l'électricité est compris dans le 
prix de la transaction. 

Le logis comprend une grande salle fa­
miliale avec garde-robe en cèdre et une 
fournaise à combustion lente. Une salle 
de rangement a été prévue et il y a égale­

ment la possibilité d'aménager un bureau 
ou un petit atelier. 

La maison est située près des écoles se­
condaires A m i Solei l et Chr istophe-
Chaussé. Trois développements domici­
liaires s'érigent à Lavaltrie. 11 s'agit des 
projets loliboisé, lolibourg et Habitation 
55 et il y existe de l'espace disponible 
pour d'autres projets d'aménagement. 

La valeur moyenne des maisons s'éta­
blit à $ 9 0 142 à Lavaltrie, précise Louis 
Bouchard, de Royal/Lepage, la maison 
de courtage qui a inscrit et vendu la mai­
son. 

Des Montréalais 
Selon M . Bouchard, il existe de plus en 

plus de gens de la région de Montréal qui 
choisissent d'élire domicile dans ce coin 
de pays. Ces personnes représentent, se­
lon lui, quelque 80 p. cent environ des 
nouveaux venus. «Les prix des maisons y 
demeurent abordables». 

Par sa situation géographique, ajoute-t-
i l , Lavaltrie est à proximité de Montréal, 
assez près des réseaux de communica­
tions et des services. 

«Mais nous sommes dans un marché 
d'acheteurs, c'est pourquoi les prix des 
maisons demeurent à un prix raisonna­
ble». 

100 VISITES 
LIBRES 

A DUVERNAY 

OCCASION EN OR 

V I « H libra « m o n d w do 
l ih 4 I7h ou 2170 de Steli. 

BUNGALOW IMPECCABLE: sur 
coin oc rue, pavsoger par profes­
sionnel, piscine creusée, ooroge, 
solle o monger, planchers de bols 
francs, sou s-sol complètement 
omenoge. 
Direction: Pont Popmeeu, sortie 
Concorde est, à Douche rue Cham-
plain, a gauche boul. de 3iois. 

Franchit Xlrouoc. 417-304] 
Imm. vision 7,0*0 m e ctr 

A FABREVtLLE, dim. de Un d leh. 
Cottage neuf, 3 chambres, 2 
sbolns goroge,etc. 1112,41eave. 
627-7204 

AHUNTSIC 7915 Clark, près metro 
Sauve, 74 sept de 14 a 1 eh. Superbe 
6plex avec grand l'/> moderne, 
ooroge, grand terroln. Revenu 
55,000». Électrique. Tina Soltto, 
385-0733. Trust General 270-44?: 

AU BORD de l'eau. Lavaitr'e, 
25,000 pl. cor., fover, piscine, 
oorooe, 140 Aubry, 511-9625 

AU VIEUX LONCUEUIL 
- Le» Verrières sur le Sl-Lourent 
4*4 bord de l'eau, condos neufs, 
JV>, 4'/r, près metro, lover, ooroge, 
cllmatlsateur, appareils ména­
gers, meiionlne-terrasses, occu­
pation Immédiate, ouvert o u i 
visiteurs dim. 13h à 17h. 

AU 4340 RENOIR, Mrl-Nord, du­
plex, dimanche 14-16H, L. Cour-
noyer, 354-6240, Ri/Max Excellen­
ce Inc. Crfr. 

AU 9053 Tlflln, luxueux duplex. 
Samedi et dimanche entre 14h et 
lôh Gilles Comet. Re Max Excel­
lence me. ctr. 354-0240. 

BAIE DURFE, malsons attachées, 
très luxueuses. 189,9005, taxes 
bases. Ouvert pour Inspection 
samedi et dimanche de 13h a 17h. 
Pour Informations, Fronclne: 457 
-4274 OU 457-6270. Vuttl-Hob Inc. 

DIM. 24 sept. 89, de IJh o 1 Th. 5703 
Bourbonnlere coin Rosemont, 6 
condos neufs, 4 % 5V?, avec mez-
lonlne, 924005. 527-0595 

DIMANCHE 24, de 14h à loti ou 
252? Mercier, condo i'.'i, neuf, 
neuf, luxueux, à partir de 534,000. 
Opte pour lo vie de condo. 644-
1844. 

RE MAX DE LA POINTE 
HELENE PATENAUDE INC CRTR 

F A B R E V I L L E cottooe rénové, 
fover, grand terroln, armoires 
chêne 5115/700.1193,44e Avenue, 
dim. de 14h a 16h. Jeon Turgeon 
381-8553. 

EXCELSIOR COURTIER 

ILE BIZARD 
$114,700 

Olmoncbe, de î h o 4b, 28 Legoult. 
Nicole Theberge, 386-4123 
Imax Rovol Jordan me. 

MONTREAL CENTRE, condo 6 
pièces, ? chambres, ooroge, Co­
chet rustique, boiseries en pin 
rouge, ploncners en lattes bols 
tronc, cuisine et sbaln refaites, 
idéal pour professionnels. 903 boul 
St-Joseph E. 169,0005. oim. 24 sept 
de 14h à 16h. Claude Lopointe. 

Imm. Télé video 493-9400 

NJ9.0. OUEST, 4620 MAYFAIR 
sur rue bordée d'arbres, voislnoge 
sympathique, salon-salle d mon­
ger spocleux, 2 salles de bain, 
cuisine ouverte récemment réno­
vée, solarium et sous-sol fini en 
pin. Gronde cour avec arbres et 
w bustes. A deux pas des moog-
sins, écoles, églises et université. 
180,0005. Ouvert aux visiteurs 
dimanche I4h à leh. 484-6370. 

PIE IX 4620,foce Jardin Botanique, 
7 logements, bons revenus. Visites 
libres som. et dim. !4h d lôh. imka 
lue crtr. Reml Rov 252-5252. 

PIERREFONDS, I l pieces, maison 
dans un croissant, terroln 9,000 pl 
cor. Idéol pour piscine. Som.-dim. 
2h 6 4M, 12,773 Effiler. 696-5645 

ROSEMERE, 197 Pl. Chomedev, 
dim. 14b 0 léh. Liquidation, ou 
coûtant, toit cathédrale, foyer, • 
pieces, ooroge, 13,998 pi cor. 
terroln boise, rond point. 592.9088. 

V A U D R E U I L — W i L D W O O O 
Visite libre 

le dimanche 24 sep­
tembre de 14 h à 16 h 
au 307, rue des Che­
naux à l'Intersection 
de la rue Dumberry. 
Secteur très recher­
ché. 
Cottage 69 en cons­
truction, finition selon 
spécifications de 
l'acheteur, 4 cham­
bres, salle familiale, 
foyer, garage, terrain 
boisé de 18000 pi car. 

M. J. Beaulieu 
Imm. Beaulieu 

747-3100 
728-0510 

100 VISITES LIBRES 

ST BRUNO, 109? Albonel, 2h à 
4h30, dim. 24 sept, bungalow 596 
900, secteur montagne, 3 cham­
bres, garage, cabanon, patio, 
impeccable, vente privée. 465-
1075jsotr) 

VJVUt bungalow, 487 Trenton, M. 
Houle, dim. 14h à 1641,342-6779, 
963-2597. 

WESTMOUNT Ad|. elm. I4/16K. 
4739 Grosvenor. Duplex style 
Tudor, m f i occupation imme­
diate. Condition A l . Fover, oorooe. 
Adopté pour copropriété. 349,0005. 
489-3989 

101 ILE DE 
MONTRÉAL 

A MONTREAL Nerd. Duplex 2x5'/>, 
bas libre, sous-sol fini, comptant 
10,0005. 382-3122, 664-2296 

A PARTIR DE: 

460$ par mois. 

Maisons neuves 
Terrains Inclus 

Secteurs de votre choix 
Toux hyp. I 0 S 2 ons 

Financement du contracteur 
Achetons votre boll 

Tel: 381-9494 ou 385-4110 

A VENDRE ou o louer, motion d t 
ville. 3 chambres, sur 3 éloges, 
lordln, près UQUAM. hyp. I on 
garantie à 9%. 9334465; 681-8750. 

A VENDRE rut St-Oenls, triplex, 
prés métro Rosemont, pré» a 
rénover. Idéol pour co-op, co­
propriété au condo. S.V.P. pas 
d'agents. Jour 279-4677. Après 
19h: 672-22)7. 

A ViLLERAY rue Oelorlmier, 4-
plex, pos d'agent, 374-1382 

Aj-ent-Associe demande 
M . Ç M J B O 

C I T E R O Y A L t Cr t r . 

ADAM/ Pie I X , 3x5V, rénoves, 
chouffoge élect., entrées iov. sec, 
r-de-ch. avec cour, cave et goroge, 
peut être disponible. Revenu an­
nuel 16.8005. 649-9127. 

AHUNTSIC OUEST, nord Henri-
Bourosso, 10739 Meunier, grand 
triplex seml-det., chauffage elect., 
plancher bols franc, ssolentiere-
ment fini, ooroge double, fover, 
grand terrain, excellent revenu. 
Possibilité bachelor. Prix 295,0005. 

- Propriétaire 337-8026. 
S.v P. AGENTS S'ABSTENIR 

AHUNTSIC Ploce de lo Colombie-
re, quodruolex const. 1984, chauf­
fage locataires. Bonne opportunité. 
S. Chlcolne 445-5841, Re/Max 
Métro St-Lomberf Inc. 

AHUNTSIC, boul. d'Auteuli, triple x. 
Bas libre o l'ocheteur. 761-4969. 

AHUNTSIC, cottage seml-dét., 
construction '84, 1784 Gouln est, 
179,0003. 384-0241, 374-1135 

ANJOU spocleux duplex avec 
bochelor, 1980, très grond terroln, 
bon revenu, lull. 90. 269,000$. 354-
2515 

ANJOU duplex * bachelor 3 
pieces, tout prés des Galeries 
d'Anlou, terroln povsogé, avec 
goût. S. Chlcolne 465-584) Re/Max 
Metro St-Lombert Inc. 

ANJOU, Immeuble, contruction 69, 
élect.-prlx 360,000$, revenus 
37,2005.351-7278 sur rendei-vous. 

AU 9230, 14e Av. St-'.'ichel. Visites 
libres dim. 24 sept, 14h a 16h. 
bungalow très propre, 129 5005 
discutable. L. Lafortune 376-2144 

PRO-FORTUNE INC. crtr 

AUBAINE, 3168/000, N.-Bordeoux 
bung, luxueux, pas ogent. 333-5209 

BORD DE L'EAU sur Gouln, 
R.DP.cottoge sur terroln 13,000 pl 
car. M. Casullo 738-3434.Crte Roya­
le Crtr. 

BOUL. GOUIN, bunootow, ssol fini, 
2 salles de sélour, combustion 
lente, presque neuf, grand terroln, 
vue sur lo riviere. Aubolne. 648-
6877, 494-2907. 

C . D N , copropriété, é'/i, seeteur 
recherchè, 130,0005, 739-2460 

can. duplex SVi, t'A sous-sol 
semi-fini, beou terroln, pas <To-
gents. 731-9776, 761-7459 

CARTtERVILLE, bungalow 3 
chambres, grond terrain, piscine, 
S SOI fini, $195 000. 337-4760. 

CHATEAUGUAY, rue McCleod, 
bungalow 6 pièces, 3 chambres, 
76J0O5 - Il fout vendre, fortes une 
offre, M . Chlcolne, Re Max Metro 
St-Lombert Inc. Crtr., 465-5841. 

COTE DES NEIGES rue Macken­
zie, duplex 2x5'0, complètement 
rénove, prés metro , centre cra­
chats. Sons agent. Soir: 735-2174. 

COTTAGE attaché de luxe, 3 
chambres, M s'-Aolnv thermo-
pompe ssol fini. Soir et nn de sem. 
643-3962. pos d'ooents. 

COTTAGE d* luxe, 4 chambres, 
2 sbalns, cuisine rénovée, sons 
ogent. Rue Henri Julien, 384-4364 

DES E R A B L E S , 4"-, sous-sol, très 
propre, 398,000.493-1424,722-7110 

DUPLEX seml-dét., 28.5 x 40, 
décoré avec goût, vsol fini, foyer, 
ooroge. Agent s'abstenir, 326-4913. 

DUPLEX, Cartier Rosemont, réno­
vé, cour, vente privée, 277-5517. 

rxiQUESNE, cottoge 6 pièces, 1res 
propre, rue paisible, 5 min. métro 
Cadllloe, 109,000V 255-1371. 

1 0 1 " DE MONTREAL 

ILE DES SOEURS, magnifique 
townhousè, 3 chambres a coucher, 
à 2 pas du fleuve, cuisine euro­
péenne, très ensoleille, un des plus 
grond terrain paysoger et prive 
de l'Ile des Soeurs. A voir. 5299,000. 
Louise Vor In, Re Max wesfmount 
MC 766-0493, 766-1002 

t ASALLE, beou duplex sernl-
detoche, avec arbres adultes, sur 
petite rue dons quartier tranquille, 
près des écoles et transport, 2x5 i 
avec solle de séjour, piece a tout 
faire et 2e solle de bain complete 
au sous-sol et garage. A vendre 
par le propriétaire. 346-3533 

LASALLE, split level, 200 ampe­
res, bl-energle, terrain 80x60, 
secteur res., près écoles, 15 min. 
centre ville, prix 5130,000.366-7071 

MERCIER, cortier Tetreautvllle, 
triplex iumelè, bien entretenu, 
revenus annuels: 515 240, Lorraine 
Porche, Célebec crtr, 642-9780. 

MERCIER, carrier Tétreoufvllle, 
duplex déroche, s sol fini, garage, 
terrain 4 800 pl car. Lorraine 
Porche, 442-9780, Célebec crtr. 

METRO Cadillac, duplex 2x5 ... rue 
BOSSUét. Soir, 461-3402 

MONTREAL EST rue Lourendeou, 
triplex très bien entretenu, foui 
vendre, s. Chlcolne 465-5841, 
R t M o x Métro St-Lemberf INC. 

MONTREAL-NORD, triplex 2x5 . 
)x3'/r, cuisine rénovée, près de 
toutes commodités. Propriétaire 
occupont. Pas d'agent. 322-9707. 

MONTREAL-NORD, triplex, 10945 
Des Récollets. A l . 662-8493. 

NOUVEAU ROSEMONT, duplex, 
piscine, IMPECCABLE, 225,0005. 
Irnxo Inc. ctr. Reml Roy 252-5252. 

OUTREMONT, co-proprlete, tri­
plex, 1er étoge, rénove, I 700 pl. 
COT. 5150 006. 276-3321 

OUTREMONT, duplex, QuerbeV-
Lour 1er, libre pour ocheteur, en­
tièrement rénové, pos d'agent. 
325,0005. 571-4693 

OUTREMONT, 6122-24 Hutchison, 
libres, stationnement, cour 20x40 
pl. A voir. 194,000$. 343-5452. 

P.A.T. bung, pierre et brique, s sol 
fini, air climatisé, bl-energle, go­
roge, 75x87 pl, 107,0005. 645-8007. 

P.A.T. cottoge seml-det. 4 cham­
bres, prés de tous les services, 98 
5003, pos d'oqents. 645-3215. 

m u t , m u 

P.A.T. 

11.9% HYPOTHEQUE 
Maison de ville, 5V», $43,500, 
$658 mois CJ.T. (location 
5500 moisi Pos d'agent. 

387-3709 

Soin 687-0525 
i m i t m i t , 

PARC LAFONTAINE, 4080, duplex 
vocont. terroln 25 x 110. P. voghel, 
597-1801, Trons-Action Mont-Royol 
cnr. courtier en Immeuble 

PLATEAU Mentcno, duplex réno­
vé, très special 10'h, 2 400 pl cor., 
6' (louel.597-2982, 939-2449 

PLATEAU, cottoge l ' A goroge, 
72.000$. 288-0470. 

PLATEAU, triplex 3-5',•>, rue Por-
thenals entre Gilford et SI-Joseph. 
Revenu annuel 16.020$. Prix 
213,000$ négociable. Chauffé por 
locotalres. 523-3650. 

PLATEAU, TRIPLEX, ELECT. 
U5.000J. Pas d'agent. 766-6780 

RJ3.P. Cottoge seml-dét., 3 cham­
bres, foyer, piscine. Secteur re­
cherche. Pavé Uni. L. Robillord, 
Le Permanent crtr 585-442? 

ROSEMONT, grand triplex semi-
détoche, 1x7, 2x4. focode 32 \ 
maison de style: portes et boiseries 
en chêne, vitres plombées, ssol 
fini. Rénovée: fenêtres, plomberie, 
chauffage. Isolation, etc. inclus: 
piscine, poêle d combustion lente, 
micro-onde, love vaisselle, e tc 
5234,000. 729-7723 OU 721-9127. 

ROSEMONT, superbe cottoge 
1983,3 chambres, gronde terrasse 
avec cour, armoires de chêne, 
céromtaue, bain tourbillon, très 
grond Vîôl . 189,0005. 728-7005 

RUE BOYER prés St-Zotlque, 
3x5' -, 2e libre a l'acheteur. Idéal 
pour bricoleur, 6786-90 Bover, 
n 5,0005 négociable, fout vendre. 
322-7882 ou 522-9552. 

RUE DE LA ROCHE coin Beaubien, 
triplex 1-6' 2-3"i, rénové, grande 
cour, goroge, superbe propriété, 
1res bons revenus, 6512 de La 
Roche. 159,000$. A oui la chance? 
322-7882 ou 522-9552. 

SHERBROOKE EST, prés Fronte­
nac, près de fout, 2x3'/?, )x6'/r, 
s sol, ooroge, toiture neuve, bon 
état, occupation r.-de-ch., pos 
d'ogent. 157,000$. 697-7109. 

LU... 
VENDU! 
LES ANNONCES 

CLASSÉES 

285-7111 

101 ILE DE MONTRÉAL 

ST LAURENT, AUBAINE, duplex 
detochè, 2 mtn. métro. 2x4' i, libre 
pour occupation, 119,000$, 694-3673 

ST-LAURENT, Townhouse, 2315 
Roblchaud, Automne 89.129,000$. 
333-1151, 333-9570. 

ST-LEONARD, triplex déroche, sur 
coin de rue. 5 'h. 4 V t 3 'h et 
bochelor. Cuisine 4 sbalns réno­
vées, bain tourbillon, s,sol Uni, 
oarooo. Fout voirl Prix abordable. 
499-1018 soir 

ST MICHEL 7X5' :, ssol sfinl. 725-
1097 

TETREAUVILLE molson 4 loge­
ments avec foyers, 7' : disponible. 
TETREAUVILLE un duplex 1 
logement disponible et ploce com­
merciale. 354-3463 

TRIPLEX résidentiel ou commer­
cial. Faites offre! 441-4444 

V . M . R . rue Trenton, bung., s man-
ger. cuslrte. chêne, 3 chambres, 
vsol fini, 345,0005. 684-5584 

VILLERAY triplex ô 2 o deux pas 
Métro Jorrv. Revenus $17,280, 
possibilité de $21,780, excellente 
opportunité. S, Chlcolne 465-5841, 
R e M o x Métro Sf-Lambert Inc. 

103 LAVAL, 
RIVE NORD 

A BOISBRIAND luxueux bung, 
valeur 250,000$. Ssol fini (4Vi), o 
vendre ou o echonger. Pas d'a­
gent. 875-5625 

A CHOMEDEV, cottooe dans 
quartier calme, 5 chambres à 
coucher, 2 salons, gronde s mon-
ger, cheminée, cuisine avec coin 
dînette, salle familiale, 4 sbalns, 
garage avec porte élect., grond 
patio, grond terrain pavsoger avec 
remise, prix très réduit. 682-1063. 

A DUVERNAY 
P O U R T O U S LES G O U T S 

DE L'ESPACE 
Cottoge de 10 pièces ou 1745, rue 
Chorette. 

UN CADRE ROMANTIQUE 
Cottoge au 2242, Auclolr. 
UN CHAUFFAGE ECONOMIQUE 
Bungalow ou 2425, Morlalx. 

UN SITE ENVIABLE 
Bungalow au 1260, de Gronpres 

UNE TOUCHE NEUVE 
Bungalow ou 1360, de Gronpres 

A ROSEMERE 
LE B E A U A V O T R E P O R T E E 

Cottage de 7 pieces avec cuisine 
ultra moderne. Décor de r i v e -

ou 352, du Bosquet 

Spilt level 1987 ou 476, boul. St-
Eustoche. Plus qu'un blloul Le voir 
c'est l'ocheter. 

TT7T 

mi 
Cottage de 7 pièces. Vivolr remar­
quable. 

Fronclne Klrouoc, 629-3043 
Imm. Vision 2000 Inc. ctr 

A DUVERNAY. Duplex 2xS'/r, 
sous-sol, oorooe, bas libre, comp-
tont 10,000$. 332-3122, 664-2296 

A LAVAL-OUEST, conodlenne 80, 
2 foyers, piscine creusée, 3 cham­
bres, bochelor, prés froln bonileue. 
5137,500. 627-3231. 

A V I M O N T , aubolne. lottes offre, 
bung. 7 2 , pompe thermique, 4 
chambres, piscine, ooroge, 
5119,000 négociable, soir 967-0742. 

AUBAINE A TERREBONNE split 
level, 84, goroge 26x15, foyer. 
Piscine neuve, cuisine moderne, 
système olorme, terroln 7000 pl 
cor. $117,000 nég. Mme Plcher 628-
5894, Imm. B. Allordln crtr 

AUBAINE, Ste-Anne-des-Plalnes, 
duplex 2x5'-'i. piscine creusée, 
terrain 53,000 pl car., 89,0003, 
comptant 5,000$. 337-3797. 

Les gens d'affaires 
avi$és font confiance 

à lo rubrique des 

PRorosmoNS 
D'AFFAIRES 

d e LA PRESSE 

peur obtenir les 

MBLLfl'BiJîSv'lTArS. 
2 8 5 - 7 1 1 1 

iiYTtiUaSJUN UNS FUIS 
1 .300-3451-5013 
ANNONCES ENCAMÈES 

2 8 3 - 7 0 0 0 

103 LAVAL, 
RIVE N0R0 

ftLAINVILLE construction neuve, 
triplex luxueux cour-lardln, fover. 
386-7931, 526-*041 

• O R D DE L'EAU, Lac des deux 
Montagnes, bung., 4'/>, goroge, 
terroln 17,235 pl. 1U,0KJ.479004/ 

BORD D E L ' E A U , lie Blgras, Laval, 
split level, navloable, piscine 
creusée, quai, fhermo-pomoe, 
outres extra, libre Imédlatement. 
Agent s'ob>tenlr. Jour 288-1626, 
soir 689-2099 (laisser messoge). 

BROISBRIAND, superbe cottage, 
seml-det., 77, piscine, combustion 
lente, 3 chombres, 79800$. 437-5945 
et 472-7077. 

BUNGALOW, goroge double, 2 
foyers, 3 chombres, 434-1296. 

C H O M E D E V OUEST, doit vendre, 
nouveau bungalow détochè, 3 * 
1 chambre d coucher, 1 " ; sbaln, 
oorooe. Excellent ochot, $U7,000. 
négociable pour occupation Imme­
diate, fout offre raisonnable occep-
fee. Roger 687-9181. Pos d'ogent. 

CHOMEDEY, bung, 3 chambres, 
rénové, taxes basses, 631-4337 

construction '88,3 chombres, ssol 
fini, Hélène Sabbogh, 642-4440, 
Century 21 Chez Sol Inc. 

CITE DE LA SANTE, cottoge seml-
det. devant.porc, moderne. 3 
chombres, 2 sbolns, un blfou! 
114,500$. 429-3728 

DEUX-MONTAGNES, triplex 85, 
près Des Promenodes, revenu 
13,900$. 178,000$, 592-5800. 

DEUX MONTAGNES, superbe 
propriété, 4 chambres, 2 sbalns, 
vsol fini, fover central, piscine 
creusée chauffée, air climatisé, 
système olorme, beaucoup d'ex-
t r a Fout voir, 145 0OOÎ 473-8145 

DUVERNAY, bung, détaché réno­
vé, 4 chambres, sous-sol fini, 
fover. Ferncnd Fortin, Royal Le­
page crtr: 641-2157 ou 441-4460. 

DUVERNAY E. bung, a t quoi hé 
supérieure, 1981J>sol fini, goroge, 
piscine creusée, plusieurs extras, 
149,000$. Fout voir, 645-2110 

DUVERNAY EST, bung. S pièces, 
rénové, llbrçpos d'ogent, 645-3182. 

DUVERNAY, coin, grand spilt, 
pierre et brique. 8 pieces, cuisine 
chêne et céramique, foyer, gara­
ge, chauffage radiant, 215,000$. 
667-8943. 

FABREVILLE, bungalow 3 charn-
bres a coucher garderie au sous-
sol, revenu 2,800$ por mois, peut 
servir de logement, secteur pai­
sible, 140.000$. Pos d'ogent. 

627-4523. Cause transfert 

L .D .R . duplex tout brique, prés de 
tout, 135,000$. 668-7499. 

LA CHENAIE, bord de l'eau navi­
gable, cottoge 7 pièces, grand 
terroln, piscine creusée, 1257)00$. 
Personnes Intéressées seulement. 
Pas d'agents, 471-3351 

LAVAL, Val des Arbres, style 
ranch, 82X57 pl, exclusif, extra­
ordinaire, 10 pièces, 4 chombres, 
4 sbolns, piscine Int. vrrree (centre 
de la maison), bain tourbillon, 
garages (2), terrain povsagc-r, 
système aolorme, gicleur, et 
outres extra, e t c . Prix réduit 
$395,000. 464-1158 ou 376-6560. 

103 LAVAL, 
RIVE NORD 

MASCOOCHE, duplex neuf, 2X4' i 
avec garçonnière, revenu 16 6205, 
pos d'agent, 168 500$, 477-5451. 

PONT-VIAU, -C48trle4ex seml-
dét, 2X3' :, 1X4' , avec ssol fini, 
Idéal peur prsprntoire occupont. 

PRES du Centre Equestre Blaln-
vllle, grand cottoge 89 3 cham­
bres, goroge, 137,0001 Agents 
s'abstenir. 4344544. 

ROSEMERE, cottoge 37X24 a 
rénover, évolué 62 0003, demande 
49 500V 324-2056 ou 388-2845. 

S T E U S T A C H E , bung. 3 pieces, 
ssol fini, sbaln rénovée, chauf­
fage air elect., povsogé, cloture, 
cabanon, libre, $75,000. 472-2497. 

ST-EUSTACHE, cottoge détache, 
foyer, grand terrain, bochelor 
dans sous-sol, A qui lo chance? 
Raffoele 339-9724, Imm. Uni crfr 

S T E DOROTHEE bung, 3 cham­
bres, vsol deml-flnl. ooroge, ter­
rasse. 105,0005. 689-0659. 

S T E R O S E , faut voir, terrain 7,360 
pl cor., bien aménagé. Bungclow 
Impeccoble, 3 chambres coucher, 
7 sollesbalns, sous-sol fini, foyer, 
piscine, système d'alorme. Prix o 
discuter. 621-7748 

VIM0NT, cottage 4 chambres, 
thermo pompe, olr climatise, 

Coge double, balayeuse centra-
terrain 8,000 pl cor., 189,000$. 

4424175 

VIMONT. split 3 chombres, ssol 
seml fini, gorope, piscine hors-
terre, du propriétaire, $129 600, 
pas d'ogents, 629-3808 (lour), 669-
2509 (soir). 

105 RIVE SUD 

B E L O E I L , cottoge rénové, beou 
site, $90,000. négociable. 464-9405 

BORD RICHELIEU, 17 minutes de 
.Montréal, mclson neuve avec 
garage et chalet. 584-3762 

BOUCHER VILLE, condo '87, très 
éclolrè. piscine. Seigneurie, près 
porc et services 441-4150 

B O U C H E R V I L L E , bord de l'eau, 
occasion unique, charmant bung., 
très clair, vue magnifique. Pqs 
d'ogent. 449-2763 ou 273-2215. 

BOUCHERVILLE cottoge design 
unique. 10 pces, 209,0005. 635-4992 

BOUCHERVILLE, bungalow en 
brique, 4 + 1 chombre coucher, 
sollefamiliole avec foyer en brique, 
piscine creusée 16x38. Terroln 7,700 
pl cor. Secteur recherche pour 
possession Immédiate. 655-3194 

BOUCHERVILLE, EXCEPTION­
NEL dons les $90,000. Occupation 
1er octobre 89, bungalow 40 X 26, 
terrain 6,050 pl. Chauffoge élec­
trique, taxes bosses. Pierre ST-
Morsellle 651-8331. 
RE/MAX LONGUEUR. INC CRTR 

B R O S S A R D "B", cottoge lumele, 
très propre, s sol fini, doit vendre. 
PAS D'AGENT, 97400$, 678-2592. 

B R O S S A R D secteur O , split level, 
tout brique, 10 pièces, olr cllmo-
Usé. 1-243-5285, 676JI119. 

ETES-VOUS OBSERVATEUR? 

Ces deux dessins sont en apparence identiques 
En réalité, il y ai entre eux HUIT petites différences. 

vom soit/non A LA mois ANNONCES CLASSÉES 

ANNONCES 
CLASSÉES 

1-800-361-5013 

285-7000 

285-71H 

TÉLÉCOPIER «48-6287 
-7111 

DÈS 8 H DU LUNDI AU VENDREDI 



Pre-AS tie fa faussant 

— 50 — 

Un soir, je devais monter sur la scène du ciné­
ma Paramount et j'étais bien décidé à trouver 
mon chemin tout seul dans Paris. En sortant de 
l'hôtel Raphaël, le portier m'appela un taxi, et je 
lançai au chauffeur: << le voudrais aller au ciné­
ma Paramount.* 

Le chauffeur me regarda d'un air interloqué et 
grommela quelque chose comme: «Pardon?» 

le répétai ma phrase plusieurs fois. 
Il avait la cigarette collée à la lèvre, et il haus­

sa les épaules. 
le n'arrivais pas à croire que mon français fût 

aussi mauvais. Finalement, le portier de l'hôtel 
s'approcha et je lui répétai ma demande. 11 répé­
ta la phrase au chauffeur de la façon exacte dont 
je l'avais fait, sauf qu'il prononça «Paramount» 
avec un accent français. 

« A h ! s'exclama le chauffeur, Paramounnte.» 
Et il me conduisit là-bas. 

Au téléphone, le français se révèle une langue 
toute différente: plus de mouvements de lèvres 
et plus de gestes pour suggérer le contexte. Je 
transformai les standardistes en professeurs, je 
leur disais (en français) que j'essayais d'appren­
dre leur langue, et leur demandais de me corri­
ger. Sinon, elles m'auraient répondu dans un va­
gue sabir anglais. 

Au bout de deux mois, je parlais le français 
couramment et pouvais lire les journaux. En gui­
se d'exercice, Mme Lafeuille et moi allions dé­
jeuner au Fouquet's. je passais les commandes 
en français et toute la conversation avec Mme 
Lafeuille se déroulait en français. Mon profes­
seur me couvait d'un regard admiratif : son élève 
avait acquis la maitrise de la langue en deux 
mois, et il parlait avec un accent non pas 
américain, mais peut-être légèrement hollan­
dais. 

Nous commençâmes le tournage d'Un acte 

d'amour. Anatole Litvak, «Tola», était un hom­
me d'une grande douceur. Mais l'attitude fermée 
des Français me surprit. Au début, après une ré­
ception et un diner, personne ne fit le moindre 
effort pour me présenter à des Français. C'était 
la première fois que je venais en France et je ne 
connaissais personne. |e me sentais seul. 

L'hôtel Raphaël était bien agréable, mais je 
voulais vivre dans un appartement à moi. O n se 
récria: la situation du logement était telle à Pa­
ris en cet après-guerre que ce serait impossible. 
Mais en une journée j 'en trouvai trois. |e fus ten­
té de prendre celui de l'île Saint-Louis, où il fal­
lait emprunter une échelle de corde pour gagner 
l'une des chambres à coucher. Mais je me déci­
dai pour le 31, boulevard d'Auteuil, près du bois 
de Boulogne: un appartement très élégant au 
rez-de-chaussée d'une maison magnifique, avec 
de grandes portes-fenêtres ouvrant.sur un jardin. 

le cherchai alors quelqu'un qui me servirait 
d'assistant et s'occuperait de mes relations publi­
ques. Plusieurs fois, on me déclara: «Quel dom­
mage qu'Anne Buydens ne soit pas là. Elle serait 
parfaite.» Mais cette Anne Buydens se trouvait 
alors aux États-Unis. Tola avait voulu la faire 
travailler sur Un acte d'amour, mais elle avait 
préféré se rendre aux États-Unis pour la premiè­
re de Moulin-Rouge. Elle avait été l'assistante de 
lohn Huston lorsqu'il était venu tournera Paris; 
elle aimait les États-Unis et avait donc choisi 
d'aller y passer quelque temps plutôt que de tra­
vailler avec Litvak. 

À son retour. Shim, la photographe de plateau 
et partenaire de Bob Capa, nous ménagea une 
entrevue. Anne m'apprit plus tard que Shim lui 
avait dit: « |e t'amène dans l'ancre du lion.» 
l'entrai dans ma loge et je la vis, tailleur bleu, 
col blanc, les attaches très fines, ce que les Fran­
çais admirent avant toute chose chez une fem­
me. Elle faisait preuve à la fois d'une grande élé­
gance et d'une assurance frappante. Nous discu­
tâmes un moment; elle parlait l'anglais avec un 
léger accent. Elle parlait également l'allemand 
et l'italien. |e lui expliquai ce dont j'avais be­
soin; elle me répondit fort poliment qu'elle ne 
se croyait pas la mieux placée pour jouer ce rôle 
auprès de moi. mais elle pouvait ra'indiquer 
quelqu'un, j 'en fus vexé, j'étais tout de même la 
grande vedette américaine venue tourner un 
film à Paris! Elle aurait dit être ravie d'avoir ce 
travail. Apparemment, ce n'était pas le cas. je la 
raccompagnai jusqu'à sa voiture. 

Tout seul dans mon appartement ce soir-là. je 
ne cessais de penser à cette fille qui avait refusé 
mon offre, j'avais été invité à diner par Claude 
Terrait, le propriétaire du célèbre restaurant La 
Tour d'Argent, j'appelai Anne et de ma voix la 
plus douce, lui demandai : 

«Que faites-vous ce soir? 
— O h , rien. 
— Voudriez-vous vous joindre à nous? Nous 

serons cinq pour un diner à La Tour d'Argent. 
— Non, merci, répondit-elle fort poliment, je 

crois que je vais rester chez moi et me faire des 
oeufs.» 

Qu'elle aille se faire foutre! me dis-je en rac­
crochant. Elle refuse de travailler pour moi et 
refuse une invitation à dîner. Qu'elle aille se fai­
re pendre! 

Le film me prenait beaucoup de temps, je de­

vais travailler beaucoup pour pouvoir dialoguer 
avec tout le monde en français. Mais Anne occu­
pait toutes mes pensées. Je ravalai ma fierté et 
lui demandai à nouveau de m'aider. Elle finit 
par accepter de travailler quelque temps avec 
moi. 

C'était une victoire. Elle était extrêmement ef­
ficace, s'entendait bien avec tout le monde, était 
appréciée de tous et me rendait d'immenses ser­
vices, je poursuivis ma stratégie de séduction, 
que je croyais des plus subtiles. En vain, je finis 
par me dire: «Laisse tomber. O n ne peut pas les 
avoir toutes. C'est une fille épatante. O u tu ces­
ses toutes relations avec elle ou tu la laisses faire 
son travail.» 

A partir du moment où je décidai de ne plus 
courtiser Anne, je me conduisis tout à fait diffé­
remment. |e m'intéressai sincèrement à elle, lui 
posai des questions sur sa vie. D'abord sur ses 
gardes, elle finit par se montrer plus détendue et 
par me parler. Comme Scheherazade, elle dérou­
lait petit à petit 1 echeveau de ses histoires. Moi, 
comme le sultan, j'étais fasciné. 

15 

A N N E 

C'était l'après-midi, dans mon appartement. 
« Voulez-vous du thé? demanda Anne. 
— Bonne idée. 
— Dans un verre?» 
Elle sourit. 
-< |e vous en ai raconté suffisamment à propos 

de moi. dis-je. Ainsi vous êtes belge? 
— Non. 
— Ah bon. |e croyais que vous étiez de 

Bruxelles.» 
Une seconde d'hésitation. 
«Je suis née à Hanovre, en Allemagne. Mais il 

m'est arrivé là-bas des choses horribles. Je me 
considère comme Belge. 

— Excusez-moi. 
— Oh, j'ai eu une enfance heureuse pendant 

un certain temps. Puis tout s'est écroulé. Mes pa­
rents ont divorcé. Ma mère est partie pour Ber­
lin, où elle a vécu avec un grand nombre de 
beaux jeunes gens. Je suis allée lui rendre visite 
une fois. Il n'y avait pas de chambre pour moi. 
j 'ai été obligée de dormir sur le canapé. » 

Une enfance heureuse... voilà qui m'était in­
connu. Dormir sur un canapé, en revanche, je 
connaissais. 

« Mais j'étais heureuse de vivre avec mon père, 
poursuivit-elle. Il m'a appris que l'honnêteté est 
la principale qualité dans la vie. Nous étions très 
proches. Il n'y avait pas de secrets entre nous...» 

Elle s'interrompit un instant. 
«... Et puis un jour il m'a dit qu'il venait 

d'épouser ma meilleure amie. Elle était beau­
coup plus âgée que moi, mais je me suis sentie 
trahie en songeant que pendant tout ce temps il 
s'était passé des choses entre eux et qu'ils ne 
m'en avaient pas parlé. C'était comme si je 
n'avais plus eu ni père ni mère. Lorsque l'occa­
sion s'est présentée de partir pour la Belgique, je 
n'ai pas hésité. Je détestais Hitler mais il fallait 

quand même faire ce stupide salut, et puis tout le 
monde parlait de guerre sans arrêt. En Belgique, 
je pouvais commencer une nouvelle vie. Je serais 
en sûreté. » 

Elle eut un sourire ironique. 
«Un matin, je fus réveillée par une violente 

explosion. Je bondis hors de mon lit, traversai la 

fc'/i IVSO. je pris le premier avion privé à relier 
Jérusalem au Caire, oit je rencontrai le président égyptien 
. \ m nui r cl Sadate. Nous discutâmes pendant trois heures a 
Ismailia. sur les rives du canal de Suez. 

chambre en courant, me heurtant aux meubles. 
J'étais terrifiée. Que se passait-il? Des explo­
sions... alors je compris: les nazis bombardaient 
Bruxelles. On était en mai 1940. J'avais quinze 
ans et j'étais seule. 

« Dehors, dans la rue, c'était l'exode. Les gens 
fuyaient leurs maisons, abandonnant tous leurs 
biens. Le pays tout entier était jeté sur les routes. 
Je connaissais un homme fiancé à une fille dont 
la famille possédait une maison en France, à La 
Baule. Lui, son frère et un avocat de leurs amis 
allaient tenter de rejoindre La Baule en voiture. 
Je me joignis à eux. 

à suivre 

e 1988. Kirk Douglas. 
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pour la traduction française. 












